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La force des PME africaines  
 

Activité 1 : 

1.a. Il s’agit d’images tournées sur le terrain présentant des paysages naturels et des personnes. 

1.b. On peut voir des paysages de montagnes au bord d’un lac, des plantations de café et une exploitation 

agricole. Ce sont des images contemporaines, filmées récemment. On voit plusieurs fois à l’écran une femme 

africaine (interviewée seule, avec d’autres femmes africaines ou au milieu d’un petit groupe de personnes). 

Elle a sans doute un statut plus important que les autres personnes présentes dans la vidéo. Elle a l’air 

bienveillante. Les autres personnes travaillent dans les plantations de café : certaines sont interviewées, 

d’autres sont simplement filmées. Ce sont peut-être des producteurs ou des productrices de café ou encore 

des ouvriers ou des ouvrières agricoles. Tous sont très souriants et ont l’air heureux. 

1.c. D’après moi, ces images sont professionnelles, colorées, modifiées par des filtres, humaines, 

séduisantes, belles et positives. 

2.a. Le texte au début de la vidéo ainsi que les sous-titres apportent des informations complémentaires à 

celles des images. Il s’agit bien d’une entreprise de café familiale, fondée par Immaculee Mukaman au 

Rwanda, pour laquelle travaillent 1 400 petits producteurs de café (essentiellement des femmes). Le texte 

final, en revanche, n’a aucun lien avec les images : on parle du rôle d’Alterfin et de ses 6 000 coopérateurs, 

dans le soutien de cette coopérative de café. 

2.b. La musique a été choisie pour créer une ambiance heureuse et calme. 

2.c. Alterfin est l’auteur de cette vidéo. En publiant cette vidéo sur Youtube, il souhaite convaincre d’autres 

personnes d’investir dans ses projets de financement de développement durable à travers le monde. 

 

Activité 2 :  

Sujet de l’interview : les PME (petites et moyennes entreprises) en Afrique et notamment en Côte d’Ivoire. 

Principaux points abordés : 1/ La compétitivité des PME africaines ; 2/ Les singularités des PME dirigées par 

des femmes ; 3/ L’accompagnement des PME dirigées par des femmes en Côte d’Ivoire ; 4/ La dimension 

RSE (responsabilité sociale/sociétale de l’entreprise) ; 5/ Le secteur informel. 

 

Activité 3 : 

1. Sur le continent africain, les PME contribuent à 33% du PIB dans la majorité des pays et s’illustrent dans 

les secteurs de l’agriculture, de la distribution, de la construction et des services. 

2. Selon Lynda Aphing-Kouassi, les PME ont tendance à juste se créer pour se créer, c’est-à-dire qu’elles 

n’ont pas de véritable objectif qui justifie leur création. 

3. Pour améliorer cette situation, il faut d’abord viser la qualité de ce qui est produit, ensuite vendre ce 

produit dans la sous-région et enfin vendre à l’international. 

4. D’après l’invitée, les États africains devraient mettre des quotas et des réglementations pour accompagner 

les PME, que ce soit dans leur compétitivité à l’international mais aussi dans leur accès aux appels d’offres 

nationaux, habituellement réservés aux entreprises étrangères. 

 

Activité 4 : 

Les femmes cheffes d’entreprise en Afrique – Pourcentage : 27%. 

Leurs singularités :  
- Caractéristiques : beaucoup plus de discipline, de rigueur et de qualité. 
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- Objectif visé : l’excellence. 

- Organisation du travail : une capacité de production d’états financiers, de remboursements, de gestion des 
ressources humaines avec de l’empathie, la technique de furiosité. 

Leur situation en Côte d’Ivoire : 
Principal secteur d’activité : l’agriculture. 

Dans le passé : 

- Préjugé sur ce secteur : c’est un secteur naturellement rentable qui contribue à l’essor et à la croissance 
économique du pays et qui n’a pas besoin d’être accompagné car naturellement productif. 

- Conséquences : les femmes souffraient d’un manque d’accompagnement et n’avaient pas d’amélioration 
dans leurs méthodes de production, dans leurs méthodes de travail et dans les mécanismes de travail. 

Aujourd’hui : 

- Type d’accompagnement : un accompagnement financier au développement et à l’autonomisation de la 
femme. 

- Par qui ? : par les banques et les institutions internationales. 
- Conséquences depuis les trois dernières années : une augmentation du nombre d’entreprises dirigées par 

des femmes, des femmes à la tête d’instituts financiers et de banques qui favorisent le développement des 
femmes cheffes d’entreprises ou dirigeantes. 
 

Activité 5 : 

Vrai : n°3 et n°6. 

Faux : n°1 (d’après Lynda Haphing-Kouassi, les PME africaines ont les moyens de relever la dimension RSE) 

et n°5 (le secteur informel crée encore des milliers d’emplois et génère des revenus en dehors de toutes 

statistiques). 

Non mentionné : n°2 et n°4. 

 

Activité 6 : 

Gestion : états financiers, remboursement, ressources humaines, petite caisse, épargne, méthode de 

production, statistiques. 

Développement : internationalisation, essor, croissance économique, autonomisation, (créer des emplois, 

générer des revenus). 

Santé économique : compétitivité, plus-value, rentable, productif, valeur ajoutée, (créer des emplois, 

générer des revenus). 

Cadre légal : règlementation, quotas, appels d’offres, accompagnement. 


